
Burundi : Le programme soutenu par la FEC du FMI est satisfaisante

@rib News, 20/09/2013 â€“ Source XinhuaL'exÃ©cution du nouveau programme Ã©conomique et financier du gouvernement
burundais convenu avec le Fonds MonÃ©taire International (FMI) pour la pÃ©riode 2012-2014 et couvert par la ''FacilitÃ©
Elargie de CrÃ©dit'' (FEC) du FMI est satisfaisante, a dÃ©clarÃ© vendredi Ã  Bujumbura le ministre burundais des Finances et
de la Planification du DÃ©veloppement Economique, M. Tabu Abdallah Manirakiza.Le ministre Manirakiza, qui intervenait
lors d'un cafÃ© de presse organisÃ© pour analyser la mise en oeuvre de ce programme visant fondamentalement la stabilitÃ©
macroÃ©conomique et le renforcement de la compÃ©titivitÃ© de l'Ã©conomie burundaise, a d'emblÃ©e rappelÃ© que ce
programme est appuyÃ© par un prÃªt concessionnel de 30 millions de DTS, soit plus de 45 millions USD.
Le ministre Manirakiza a saluÃ© notamment l'Ã©volution des agrÃ©gats Ã©conomiques et financiers du Burundi convenue dans
la programmation financiÃ¨re issue telle qu'approuvÃ©e par la derniÃ¨re revue semestrielle du Conseil d'Administration du
FMI dans sa session du 6 septembre 2013.Selon le ministre Manirakiza, la croissance Ã©conomique projetÃ©e pour fin
2013 est de 4, 5% contre 4% Ã  la mÃªme pÃ©riode en 2012. En revanche, a-t-il poursuivi, avec un taux de 8,2% en mai
2013 contre un pic de 25% en mars 2012, l'inflation est mieux maÃ®trisÃ©e grÃ¢ce notamment aux effets de resserrement
de la politique monÃ©taire par la Banque de la RÃ©publique du Burundi (BRB) .Pour fin 2013, a-t-il annoncÃ©, l'inflation est
projetÃ©e Ã  10,5% contre 11,8% en 2012. En ce qui concerne la gestion des finances publiques, le ministre Manirakiza a
soulignÃ© que la rÃ©vision budgÃ©taire de juillet 2013, a introduit des mesures correctives tant au niveau des dÃ©penses que
des recettes avec un impact de 45, 5 milliards FBU.Avec le dÃ©caissement de l'appui budgÃ©taire de la Banque mondiale
attendue au dernier trimestre 2013, a rÃ©vÃ©lÃ© le ministre Manirakiza, le profil des opÃ©rations financiÃ¨res de l'Etat
s'amÃ©liorerait par rapport Ã  2012 avec un solde global de -1,7% du PIB contre 3,7% l'annÃ©e prÃ©cÃ©dente.Le ministre
Manirakiza a indiquÃ© Ã©galement que les autres rÃ©formes entreprises ont abouti Ã  la stabilisation rÃ©ussie de l'inflation. La
flexibilitÃ© du taux de change a permis un ajustement aux diffÃ©rents chocs extÃ©rieurs, a-t-il notÃ©, car le franc burundais qui
s'Ã©tait dÃ©prÃ©ciÃ© de 14,4% par rapport au dollar amÃ©ricain en 2012, s'est depuis lors stabilisÃ©.Pour le ministre Manirakiza,
en dÃ©pit de l'effet persistant des chocs extÃ©rieurs liÃ©s Ã  la hausse des prix des denrÃ©es alimentaires, des produits
pÃ©troliers et la crise Ã©conomique mondiale, le Burundi a marquÃ© des progrÃ¨s significatifs au niveau des rÃ©formes
engagÃ©es dans les domaines budgÃ©taires et monÃ©taires pour renforcer les bases de la croissance Ã©conomique et
prÃ©server la stabilitÃ© macroÃ©conomique.Cependant, a-t-il nuancÃ©, cette croissance reste mitigÃ©e pour rÃ©duire de faÃ§on
significative le taux de pauvretÃ©. Par ailleurs, a-t-il ajoutÃ©, l'imprÃ©visibilitÃ© et le poids de l'aide extÃ©rieure reste une source
de prÃ©occupation du gouvernement dans la gestion des finances publiques.Bien que les rÃ©formes Ã©conomiques et
financiÃ¨res convenus avec le FMI aient Ã©tÃ© couronnÃ©es de succÃ¨s, a commentÃ© par ailleurs le ministre Manirakiza, si
elles ne sont pas accompagnÃ©es par des nouvelles ressources pour financer les domaines prioritaires de croissance,
elles seront incapables d'impulser un vÃ©ritable dÃ©veloppement Ã©conomique au Burundi.Pour rompre le cercle vicieux de
la pauvretÃ© au Burundi, le ministre Manirakiza a interpellÃ© les partenaires au dÃ©veloppement pour accompagner le
peuple burundais pour pouvoir rÃ©ussir ce dÃ©fi de croissance et de lutte contre la pauvretÃ©.
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